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Badania nad wymoczkami z podrzędu Thigmotricha Cli. & LW

I.

Sur un genre nouveau de la familie Conchophthiridae Kahl 

Nowy rodzaj wymoczka z rodziny Conchophthiridae Kahl

Sur les branchies des Unionidae du territoire de la Pologne 
comme d’ailleurs d’autres terriioires apparaissent ordinairement les 
eil es ectocommeusaux du genre Conchophthirus Stein. Ce genre, 
apres la revision (Raabe Zdz. 1932—33, 1934, 1936) embrasse les 
especes ayant la structure rapprochee et le train de vie tout pareil. 
Le caractere de ce genre peut etre defini de la faęon suivante (Raabe 
Zdz. 1934 p. 222 et 1936 p. 427 9):

Corps Iateralement comprirnfe, la crete ventrale plus 011 moins 
droite, dans la region orale un peu concave, la crete dorsale convexe. 
Le face gauche du corps plate ou un peu concave, la face droite con- 
Vexe- Le peristome forme un champ nu, triangulaire qui avance vers 
I0 face droite du corps; ce champ eśt pourvu d’une »membranella un- 
dulans« double qui peut deriver des stries ciliaires adorales. Le cyto- 
Pj'arynx couvert de cils dans sa partie cxlerieure avance en forme 
d arceau vers l’avant jusqu’au fond du plasma, vers le dos du corps, 
•a cibation uniforme demontre les caractferes thigmotactiques sur la 
ace gauche plate du corps. Le macronucleus simple—unique. Les com- 

mensaux des branchies des Lamellibranchiala.
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Entre 1ез espćces dćcrites sur les branchies des Unionidae en 
Europe on a constate: C. anodontae Stein, C. unionis Raabe, C. cur­
tus En glm. L’espćce C. raabei Kahl exige encore d’autres etudes.

En faisant des rechercbes sur les cilies des branchies des Lamelli- 
branchiata du lac 2nrnotnieckie (Pomeranie) en 1937 et 1938, j’ai ren- 
ceutre parfois sur les branchies Unio pictorum un grand cilie qui appa- 
rait en compagnie de C. curtus E n g e 1 m , C. unionis Raabe et par 
fois C. anodontae Stein, ayant le caraclere general rapproche de ces 
espćces. Au cours des recherches posterieures (1939), j’ai rencontre ce 
cilie sur les branchies de Unio pictorum, plus rarement Unio crassus 
et Anodonla des lacs Trockie pres de Wilno.

Malgrć la ressemblance generale aux espćces du genre Conchoph- 
thirus, les cilies menttonnes differaient au premier coup d’oeil par leur 
grosseur et la couleur jaune du plasma. Leurs mouvements sont bien 
plus calmes que les mouvements des representants du genre Conchoph­
thirus; ils sont en plus caractćrisćs par l’adhesion tres forte ä la base 
avec l’aire thigmotactique.

L’observation plus minutieuse a demontre d’autres differences plus 
grandes; tout d’abord le peristome place pres de la crete ventrale du 
corps avance non vers la face droite, mais vers la face gauche. La face 
gauche plate forme l’aire thigmotactique, ainsi la bouche du eilte touche 
la base pendant le repos.

Ayant egard it cette difference fondamentale par rapport ä tous les 
representants du genre Conchophthirus Stein, je trouve qu’il est ne- 
cessaire de trailer ce cilie comme une espćce nouvelle qui reprćsente 
un genre nouveau. Je le decris comme Conchosculum inversum gen. 
n. sp. n.

Conchosculum inversum gen. n. sp. n.

Corps latćralement trćs comprimć en forme d’une courte ćlipse 
aux dimensions 140 x too mi. La crete ventrale un peu moins convexe 
que la crete dorsale. La face gauche du corps tout ä fait plate, la face 
droite doucement convexe. Le peristome, une petite concaviie en forme 
d’une ćcuelle avec l’ouverture beante vers la crete ventrale du corps 
plus ou moins ä */j de sa longueur et avance du pćristome dans la di­
rection dorsale posterieure; il est bien visible entre le plasma granulć 
des spćcimens vivants.

Le plasma, un peu jaune du vivant du cilie, est tres fortement 
granule: il Vest legerement dans la region anterieure du corps devant 
le cytopharynx, mais fortement dans la region postćrieure qui contient 
les nombreuses vacuoles nutritives. Le macronucleus qui repose ä la 
mi — longueur du corps un peu vers le dos, mesure 30 x 20 mi: le mi-
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cronucleus, comme chez Conchophthirus, repose dans son voisinage di­
rect. La vacuole pulsatile est situee aupres du macronucleus, mais plus 
pres de la ciete ventrale, sou porus trouve issue sur la face droite du 
corps (Fig. i).

Fig- i. L’Ć4quisses infra vitales de: a — Conchoscutum inversum gn., sp. n., b — Conchoph­
thirus anodonlae Stein, c—C. curtus Englm., d—C. unionis Raabe, e—Con- 
choscutum inversum g. n., sp. n. Hnmatox. ferr.

La ciliation uniforme, pareille ä la ciliation de Conchophthirus. Les 
сПз menus, denses paraissent etre un peu allonges dans la region po- 
sterieure du corps. Sur la zone peristomienne nue apparait, de meme 
que chez Conchophthirus, la double membranella undulans, formee des 
cils agglutines. La face gauche du corps forme l’aire tbigmotactique — 
П paräit que toute la ciliation de cette face, et non seulement la cilia­
tion de sa partie anterieure, possäde les ceractöres thigmotactiques. J’ai 
constate la presence de Conchoscutum inversum gen. n. sp. n. sur les 
branchies des Unionidae toujours au nombre insignifiant. Je l’ai ren­
contre en 1937 et en 1938 dans le lac Żarnowieckie au nombre de 1 
ll 2 specimens chez io4/0 jeunes (5 cm) Unio pictorum. En гдзд je l’ai 
trouve dans les lacs Troki aussi chez 10’ „ des Anodonla cpgnea et 
f/nio crassus. Plus souvent, presque toujours, il apparaissait sur les 
branchies des jaunes specimens (5—6 cm) de Unio pictorum du lac Ta- 
taiyszki (un des lacs de Troki) au nombre de 10 a 20 specimens pour 
un hóte
d Toutes les recherches ont eie faites aux mois de juillet et d’aoüt 

ces annees. Conchoscutum inversum apparaissait constantemment en
Compagnie des especes du genre Conchophthirus.
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Spstfcme argentophile de Conchoscutum inversum g. n. ap. n.*)

Le spstćme ciliaire de Conchoscutum inversum g. n. sp. n., separć 
avec la methode B. Klein, repond en genćral aux conditions donnćes 
pour les espćces du genre Conchophthirus S t e i n (R a a b e Zdz. 1932—33, 
1934; Kidder 1934), en particulier au C. curlus Englm. Les stries 
meridiennes des corps basaux au nombre immense de qu’on ne rencontre 
chez aucune des especes Conchophthirus, passent le long du corps du 
cilie. Dans la rćgion anterieure du corps elles s’unissent aux deux fi­
brilles, qui avancent parallćlement vers la ciete anterieure du corps, 
un peu sur sa face gauche (anterior and posterior ventral suture fibers— 
Kidder 1934). Ces fibrilles forment la jonction anterieure du spstćme 
ciliaire (die vordere Verknüpfung — Raabe Zdz 1932—33, 1934) Dans 
la partie posierieure de la face droite du corps, les stries des corps 
basaux s’unissent en une bandę qu’occupe le teseau des fibrilles for­
ment la jonction posterieure (dorsal, suture fibers — Kidder; die hin­
ters Verknüpfung - R a a b e). Sur le terrain de la jonction pcsterieure 
existe un certain nombre de corps basaux aux dimensions plus grandes, 
entrefiles dans le teseau, et qui correspondent certainement aux cils 
renforces de cette region, comme cela a lieu chez Conchophthirus cur- 
tos Englm. (Raabe Zdz. 1932—33) (Fig. 2, Tab. IV).

Ces deux jonctions lisnt ainsi toutes les stries des corps basaux et 
dćlimitent deux parts lalerales du sysićme ciliaire: droite et gauche qui 
correspondent ä peu prćs ä la face droite et ä la face gauche du corps.

*) Par le terme »systfeme argentophile« je comprends aussi bien le »spstdme ar­
gentophile« proprement dit a. str. 'que »l'intraciliature« d'«pi£s Ch e lion et Luiof f 
(C. R. Soc. Biol. 68. 1935).
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A la mi — longueur du corps ä peu ргёз, sur sa face droite un nombre 
de stries venant d’avant en агпёге s’arrete ou se lie ensemble - c’est 
ici que se trouve fe porus de la vacuole pulsatile.

Le peristome est place, de meme que chez Conchophthirus ä la limite 
de la part gauche et de la part droite du 8ув1ёте argentophile qui cor­
respond a peu pies ä la crete ventrale du corps. Contrairement ä ce qui 
se trouve chez Conchophthirus, chez qui le pdristome est rapprochó de la 
face droite du corps, il se rapproche chez Conchoscutum inversum g. n. 
sp. n. de la face gauche du corps avec laquelle le cilie est fixd ä la base. 
Cette modification entraine d’autres changements qui sont en rapport 
avec la structure de la ciliature du сга!ёге peristomien et avec la direc­
tion du cytopharynx qui ne decrit pas un arc en avant vers la crete dor­
sale, mais qui avance dans la direction dorsale posterieure (Tab IV, 3).

Pendant que chez Conchophthirus au fond du pćristome, ä la par- 
tie exterieure du cytopharpnx penetraient quelques stries des corps ba- 
saux de la part droite du sysieme ciliaire, chez Conchoscutum g. n. sp. n. 
У penetrent quelques stries extremes de la part gauche du sysieme ci­
lia ire, qui touchent aux stries de la part droite. Si nous considerons 
le cours de ces stries du bout posterieure vers l’avant du corps, nous 
voyons qu’elles passent le long de la crete ventrale et se recouibent 
h la limite de la zone pćristomienne, contournent le cratere peristomien 
suivant sa paroi exterieure tournee vers la face gauche du corps et 
sortent en dehors sous forme d’un evantail devant le peristome (de 
meme que chez Conchophlhirus anodontae Stein, C. acuininalus 
(Clap. & L a c h m) et chez d’autres especes du genre Conchophlhirus 
au de^re inferieur (Il a a b e Zdz. 1932—33, 1934). Ainsi la spire de ces 
stries, en comparaison avec les representants du genre Conchophthirus, 
est completement invertie, comme dans un miroir (Fig. 3).

sp. n. Disposlton des stries ciliaires dans le cratćre pćristnmien, 
vue de 1’intćrieur du corps (в) et de la face gauche (b). Ce тёше chez Conchoph- 
thirus anodontae Stein de la (ace droit (c).
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En consequence de ГёсаП des stries extremes de la part gauche 
dii spsteme ciliaire, se forme sur le terrain du peristome un champ 
moyen tout nu qui se prolonge au fond du сга!ёгё peristomien sur la 
paroi mediane. Sur la zone peristomienne reposent deux bouts courts 
des stries des corps basaux, qui sont la base de la membranella undu- 
lans double des cils agglulines. En comparaison avec Conchophthirus 
ces stries adorales sont recourbees dans le sens inverse — leurs bouts 
posterieures tournent un peu vers la crete ventrale (comme chez Con- 
chopltlhirus), dans ce cas ä droite Ces stries se forment pendant le 
developpement des organismes par le renforcement de deux fragments 
des stries de la cdiature gdnerale, ce qu’on peut etudier sur les stades 
de la formation du peristome chez l’indixidu genetique posterieur pen 
dant la scission. Certainement la voie phylogendtique de sa formation 
devait etre pareilie.

Les stries extiemes de la part droite du Systeme ciliaire s’fecartent 
aussi un peu ä la hauteur de la zone peristomienne, certaines d’entre 
elles n’arrivent meme pas ä la jonction anterieure, mais s’arretent de­
vant eile, ce qui rappelle nettemment les donnees de Kidder (1934) 
pour Conchophthirus magna Kidder.

Le peristome de Conchosculum inversum g. n. sp. n. repose done 
ä la limite ventrale entre la part gauche du syst£me ciliaire, de тёте 
que chez les representants du genre Conchophthirus Stein. Au stade 
de la scission, le peristome de l’individu posterieur se reforme dans la 
region posterieure du corps sur cette limite ä l’endroit oil eile est de­
tournee vers la face droite du corps du cilie, ce qui est conforme avec 
Conchophthirus (Raabe Zdz. 1934). L’ecart du peristome vers la face 
gauche du corps de l’indiuidu geuetique posterieur arrive ä la pćriode 
tardive de sa formation.

' I
Classification de Conchoscutum inversum g. n. sp. n.

Conchosculum inversum g. n. sp. n. est caracterise dans la struc­
ture de l’appareil oral par la spire inverte ä celle des reprósentants du 
genre Conchophthirus Stein. Les representants de la familie Con- 
chopliihiridae Kahl (Conchophthirus Stein. Kidderia Raabe) de 
тёте que ceux de la familie Ancislrumidae, connus jusqu’ä present, 
possädent des stries adorales (ou les membranellae undulantes en for- 
mćes) dont le bout posterieur, en partant de l’avaut, tourne vers la face 
gauche du corps-dans la direction opposee au mouvement de l’aiguille. 
Si l’on considfere la direction de la spire de l’appareil oral comme 
trait essentiel au point de vue phylogenetique et, ce qui en resulte, 
importante au point de vue taxonomique, alers il faudrait placer Con­
chosculum inversum g. n. sp. n. non seulement en dehors de la familie
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Conchophlhiridae Kahl, mais en general en dehors des Thigmotricha 
Ch. & Luj. qui forment une serie evolutive plus ou moins unie et bien 
motivće. D’autre cóle le caractćre general de la structure du corps, de 
I appareil nucleal. ciliaire ect. demontre nettement la parente morpholo- 
gique ties proche entre Conchoscutum g. n. et Conchophthirus Stein. 
La ressemblance de la structure de ces genres va jusqu’a tels details 
comme la presence et le caractćre de la distribution des corps basaux 
plus forts dans la jonction posierieure, le caraclćre de ces jonctions, la 
position des corps basaux dans les stries, la structure du cratćre pdri- 
stomien, la structure et la position des stries adorales formant membra- 
nella undulans ect. Ou peut dćfinir Conchoscutum g. n. d’une faęon 
tout ä fait prdcise comme Conchophthirus possedant le spstćme oral 
inverti.

Les stades de la scission demontrent encore d’autres parentes de 
ces genres: le pćristome de 1’individu genćtique postćrieur se forme 

la limite de la part gauche et de la part droite du spstćme ciliaire 
dans la region posićrieure dtt corps de 1’individu maternel, ä 1’endroit 
ou cette limite est dćtournće vers la face droite du corps (Fig. 4). C’est 
la ićpćlition exacte des rapports existants chez Conchophthirus Stein 
Le dćtour du peristome vers la face gauche apparait seulement dans la 
pćriode posterieure de meme que la spire des stries qui penetrent dans
le cratćre peristomien et la courbe des bouts des stries adorales.

F*8' 4- Formation du pćristome chei 1’individu postćrieur pendant la scission.

Il est impossible d’expliquer toutes ces ressemblances qui se rap- 
Portent souvent aux traits indiifćrents au point de vue fonctionnel par
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la convergence qui a apparu chez les formes ćloignees. Il est aussi 
impossible de considćrer la direction des spires des organes parliculiers 
comme le seul trait vraiment important, phylogćnćtiquement conditionnć 
Je trouve que ces traits caracteristiques permettent de classer le cilić 
ćtudić non seulement dans Thigmotricha, mais aussi dans la fnmille 
Conchoplithiridae, Kahl. Cette familie embrasserait done 3 genres: 
Conchophthirus Stein, Kidderia Raabe {—Margania Kahl) et Con­
choscutum g. n.

Ä propos de l’Ancistruma japonica Uyemura

Dans la litterature qui se rapporte aux Thigmotricha une ćtude qui 
traite Гезрёсе Ancistruma japonica Uyemura 1937 attire l’attention. 
Les tableaux de l’auteur demontrent qu’il s’agit aussi de l’espece »in­
verse« par rapport aux autres especes du genre Ancistruma Strand. 
Les stries adorales des cils de cette espćce sont recourbees dans la re­
gion du peristome dans la direction du mouvement de l’aiguille (en 
partant de l’avant), contrairement h ce qui existe chez les autres Anci­
struma. La description de Uyemura souligne quelquefois cette spire 
senestre des stries adorales (peristomal main fibers) et la difference qui 
existe par rapport aux especes decriles par Kidder (1933). On 
a l’impression qu’tl ne s’agit d’un malentendu qui pourrait avoir 
lieu pendant l’examen des eilićs plats et menus, fixds et colories, ou’il 
est souvent difficile de sćparer les tableaux de la surface tournće vers 
le bas de celle tournee vers l’obseivateur (ce qu’on constate sur les 
photos d’U у e m u r a qui ne donnent pas de tableaux nets de la 
direction des spires des stries adorales*).

Le genre Ancistruma Strand comprend une longue sćrie d’es- 
pćces trćs rapprocliees et qui different en principe par les dimensions 
et le nombre de stries ciliaires. Toutes ces espćces, de meme que les 
representants d’autres genres de la familie Ancistrumidae Issel, possć- 
dent des stries ciliaires adorales avec la spire dextre, d’aprds les auteurs, 
ayant la direction opposee au mouvement de l’aiguille en partant de 
l’avant en агг:ёге. Si l’existance de la spire senestre des stries adorales 
chez 1’espćce Uyemura est un fait constate, il faudrait exclure 
A. japonica Uyemura du genre Ancistruma pour former un genre 
nouveau. Puisque tons les autres traits caracteristiques correspondent 
au type du genre Ancistruma Strand, il faudrait laisser ce genre

•) L’npplication des preparations «rgentćes avec la mćlhodc В. Klein sur le 
verre objectit (ne pas couvertual, ce qui renverse les rapports) exclue ce malentendu. 
La face du corps tournće vtrs I'observateur qui ne touche pas le verre est seule argentće. 
Ainsi les structures de deux sutfaces ne peuvent pas se couvrir). •
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nouveau dans la familie Ancistrumidae Issel. Ce ргоЫёте rappelle 
de beaucoup la classification de Conchoscutum inversum g. n. sp. n.

Remarques a propos de la spire chez les Infusoires

L’apparilion chez les Infusoires des formes rapprochćes ayant la 
spire du syslćme ciliaire adorale invertie peut suggerer le ргоЫёте de 
la Valeur phylogdnetique et taxonomique de ce trait en general. Dans 
le cas etudie il faudrait reconnaitre la direction de la spire des forma­
tions adorales comme trait secondaire, moins important par rapport 
ä d’autres traits; c’est de cette faęon qu’il faudrait ćtudier Ancistruma 
japonica Uyemura. Une question se pose alors s’il ne fallait pas 
attacher moins d’importance ä la direction de la spire des formations 
adorales chez les Infusoires, comme cela a lieu pour les Mollusques — 
Gastropoda La resolution de ее ргоЫёте aurait une grande importance 
pour etablir la parente phylogenetique et, ce qui en suit, la classifica­
tion du genre Lincophora Claparede et son rapport envers Peritri- 
cha-Mobilia. Ce genre a ete exclu par Kahl de Peritricha. En conse­
quence Kahl le fait entrer ä Heterolricha en se basant sur l’accord 
de sa spire avec la courbe de la strie des membranelies transversales 
chez Spirotricha. En effet la spirale de Lincophora est dextre, pendant 
que la spirale Peritricha, ayant la structure pareille, est senestre — les 
autres traits caracteristiques de ces deux groupes sont identiques.

Cette parente apparait nettement quand nous comparons Licnophora 
par ex. avec Urceolaria mitra (W a 11 e n g г e n) ou meme avec Trichi- 
dina pediculus, qui possede le macronucleus divisö en fragments. Les 
traits caracteristiques pareils sont: le сагас1ёге gćnćral du plasma, du 
nucleus, la formation d’acetabulum ä la structure tres pareille, la struc­
ture semblable de la spirale adorale etc.

Ue meme que pour Conchoscutum g. n. sp. n. ou Ancistruma japo­
nica Uyemura, il est difficile d’expliquer cette ressemblance par la 
convergence qui vient du train de vie pareil, tout en considćrant comme 
trait essentiel uniquement la direction de la spire adorale. Ce ргоЫёте 
ex'ge encore des recherches rainutieuses surtout quand il s’agit, de la 
structure de la spirale Licnophora et de la decision si chez eile appa- 
faissent les membranelies transversales, si caracteristiques pour les He- 
tórotriches.
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EXPLICATION DE LA TABLE IV

1. Conchoscutum inversum g. n., sp n. Systćme argentophile de la fäce droite du 
corps. X 750.

а. C inversum g. n., sp. n. Syst. arg. de la tace gauche. X 75».
3. C. inversum g. n., sp. n. Syst. arg. de la zone pćristomienne. X 2000.
4. Conchophthirus curtus E n g 1 m. Systeme argentophile de la face droite du 

corps. X 750.

STRESZCZENIE

Autor opisuje nowy rodzaj i gatunek wymoczka: Conchoscutum in 
versum g. n. sp. n., żyjący na skrzelach krajowych małżów — ünioni- 
dae. Gatunek ten zalicza do rodziny Conchophthiridae Kahl, mimo 
swoistej budowy, wykazującej odwrotną skrętność szeregu urządzeń 
ciała, w stosunku do typowego rodzaju rodziny jak i innych przedsta­
wicieli podrzędu Thigmotricha. W związku z tym zastanawia się autor 
nad pochodzeniem skrętności i nad wartością kierunku skrętności jako 
kryterium systematycznego w obrębie Ciliala.

TŁOCZONO W DRUKARNI POWIATOWEJ RADY NARODOWEJ W ZAMOŚCIU A-1O4


